
OBSERVATIONS

FAITES SUR

LE MÄRTINET NOIR
{CYPSELUS APUS).

DANS L'ARRONDISSEMENT DE MONTBELIARD (DOUBS)

PAR

M. PAUL BERNARD

Le Martinet noir [Cypsehis ajms) vient chaqiie annöe

passer trois mois chez noiis, le temps d'y nichcr et d'y

elever ses petits.

II est peu d'Oiseaux migrateurs dont les voyages

s'effectuent aussi regulierement. Sauf de rares exceptioiis

occasionnees par le maiivais temps, on est certain de le

voir apparaitre ä Montbeliard du 20 au 28 avril.

Dans notre pays, le mois d'avril 1903 fut particu-

lierement mauvais, froid, pluvieux, neigeux, ce qui

occasiomia un retard de plusieurs jours dans l'arrivee des

differentes espöces d'Oiseaux qui viennent passer la belle

Saison chez nous. II en fut de meme pour le Martinet noir,

qui ne fit son apparition que le 3 mai, ce qui laisse

supposer que, quelques jours plus tot, les Insectes dont il

se nourrit lui auraient fait defaut.

Si l'arrivee des Martinets a lieu, chaque annce, pour

ainsi dire ä date fixe, on peut dire que leur depart

s'effectue avec autant de regularite.

XII. — 13
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183 P. BERNARD.

Le tableau ci-dessous permettra d'cn juger.

Dale d'arriv(5e. Dale de dfipart,

1891 20 avril. noa observee.

1892 25 — —
1893 21 — 24 juillet.

1894 20 — To —
1895 23 — non observee.

1890 25 — 22 juillet.

1897 2G — 25 —

.

1898 24 — 28 —
1899 27 — 28 —
1900 24 — 28 —
1901 20 — uon observee.

1902 20 — 31 juillet.

1903 3 mai. 28 —

Les Martinets ne nous arriventpas tous en meme temps.

On commence par en apercevoir quelques-ims, et ce n'est

que qiiatre ou cinq jours apres qii'ils paraissent etre au

complet.

Au contraire, lorsqu'ils quittent la ville, le bourg ou le

village hospitalier, leur depart s'effectue dans la meme
journce. Le jour oü il a lieu, on les apergoit le matin, au

lever, aussi nombreux que la veille ; mais le soir, au

momcnt de la retraite, au moment oü ils aimaient le plus ä

se poursuivre autour des edifices, remplissant l'air de leurs

cris, on esttout etonne de n'en plus voir que quelques-uns.

Ceux-ci paraissent inquiets, osant ä peine se faire entendre.

La masse est partie, ne laissant pour arriere-garde que

tres peu des leurs, qui, le lendemain ou deux ou trois

jours apres, desertent ä leur tour leur abri temporaire,

pour suivre la meme route que le gros de la troupe.

Le Martinet construit son nid le plus souvent sous les

toits des maisons, des edifices, des clochers, et de prefe-

rence sous la tuile meme. Choisit-il ces endroits pour que

l'action du soleil, chauffant la tuile, se repercute sur ses

oeufs, ses petits? G'est a supposer. Cc nid est toujours

Cache, a Fabri des intemperies. Tantöt il se trouve pres de

l'ouverture qui lui donne acc^s, tantöt il en est separe

par un couloir atteignant parfois 1 metre ä 1",50 de

longueur et souvent irhs etroit. Les materiaux employes

a sa construction ne sont pas apportes du dehors,
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aiiisi qiie le i'oiit les llirondelles, mais ils sont pris ä

l'endroit meme oü le nid est edifie ou dans le couloir par

lequel on y accede.

A i'inverse de ceux des autres Oiseaux, les nids de

Martinets affectent les formes les plus diverses, les plus

bizarres : s'ils sontioujours presque plats, peu profonds, ils

sollt tantöt petits, tantöt grands, — cela depend de la place

dont les constriicteurs disposent et des matiöres qu'ils ont

ä leur portee, — tantöt ronds, ovales ou biscornus. Quant

aux materiaux employes, ils sont des plus varies. Paille,

foin, ficelle, lanieres, lacets de bottine, morceaux

d'etoffes, bouts de lainc, poils, crins, cbeveux, parcelles

de bois pourri, toiles d'araignees, poussiere, cocons de

Lepidoptöres,elytres de Coleopteres,etc.,etc., tont est bon.

11 arrive assez frequemment que le Martinet ne se donne

pas la peine de construirc le berceau de ses petits. Dans

ce cas, il s'empare d'anciens nids de Moineaux qu'il arrange

ä sa faQon, en en faisant une espece de plat ä barbe, au

centre duquel il depose une matieregrisätre, agglutinante,

qui durcit et prend la consistance du bois.

En gen erat, chaque fois que des Martinets construisent

leurs nids ä proximite de ceux des Moineaux, oi^i ils peu-

vent piller, on est certain qu'ils emploient une partie des

materiaux apportes par ces derniers, et qu'ils donnent ä

leurs constructions — si la place le permet — des dinien-

sions beaucoup plus grandes que s'ils bätissent dans des

endroits oü les mati^res premieres leur fönt defaut. De

meme, si les materiaux sont abondants et l'emplacement

suflisamment grand, on est egalement certain que l'ar-

chitectureen souffrira, tandis que, si la place est restreinte

et les materiaux reduits ä leur plus simple expression,

ils confectionnent un joli petit nid mesurant exterieu-

rement 8 ä 9 ccntimetres de diametre, 2 ä 3 cenlimfitres de

profondeur, et fait de trois ou quatre brins de paille ou de

foin, de parcelles de bois pourri, de toiles d'araignees,

de poussiere, de petits cocons, d'elytres, et meine de petits

Coleopteres entiers ; le tout colle, agglutine, dans toute la

partie superieure.
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Soiis Ics toits tres en penlc, il arrive qiielqiiefois ä cet

Oiseau de pondrc directcment sur le lambris, apres avoir

pris la precautiond'edifierun bourrelct destine ä empßcher

les oeufs de rouler.

Detail ä noter : l'interieur du nid de ^lartinet, au Heu

d'ötre chaud et douillet, est, au contraire, ioujoursrugueux

et dur.

Si les Martinets ne se posent jamais a terre, c'est une

erreur de croire que, s'ils y tombent,iI leur est impossible

de reprendre leur vol. Si Ton a affaire ä des jeunes,

ayant quitte le nid depuis quelques jours seulement, il

est fort pössible que ceux-ci aient beaucoup de peine ä

reprendre leur essor, et que souvent meme ils n'y par-

viennent pas. Mais unMartinetadulte, bien portant, n'ayant

aucune blessure, s'enleve de terre facilement et sans

aueune hesitation.

Au mois de juin dernier, on m'apporta un süperbe male,

bien eveille, bien en vie, que je placai sur un large trottoir

asphalte. LeMartinet, se sentant libre, prit imme'diatement

son vol, naturellement, sans efFort. 11 rasa le sol sur une

longueur d'environ 20 metres, puis s'eleva dans les airs

en se mclant ä ses congeneres (1).

(1) Ces observations concordent absolument avec Celles de MM. Jules Gal

et Galien Mingaud qui ont ete publiees tont recenimeut dans le Biillelln

de la Soctete des scie7ices naturelles de Nimes (unuee 1902,publiee eu 1903)

et dont M. P. ßernard n'avaitpas eu connaissance. La possibilite et meme
la lacilite avcc laquelle un Martinet pose sur le sol prend ?on essor a

douc 6te constatee presque simullanement par des naturalistes habitant

deux points de la France tres eloignes Tun de l'autre et faisant des obser-

vations absolument independautes. (E. Oustalet.)
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